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federale les ecussons des cantons et les armes des

villes ou des vieux heros de l'histoire nationale.
Andre Kohler.

THIELE ET taleht

Dans le dernier numero de la Romania (XXII,
489-503), M. A. Thomas, professeur ä la Sorbonne, a

publie un article fort interessant sur les noms de
rivieres et la declinaison feminine d'origine germa-
nique. On sait que cette derniere est celle qui a pour
type Berte, Bertain, Aude, Audain; le cas regime
s'v distingue du cas sujet par l'adjonction au radical
de la terminaison ain et par le deplacement de
l'accent. S'attachant tout d'abord h des noms de
femmes d'origine germanique, eile a affecte aussi
quelques noms propres d'autre provenance, par
exemple Eve, Evain, et möme un petit nombre
de noms communs, tels que nonne, nonnain, et
la representation frangaise du latin putida. M. Thomas

a montre qu'il fallait reconnaitre l'influence
de cette döclinaison dans une foule de noms de
rivieres appartenant au domaine frangais propre-
ment dit, c'est ä dire ä la France du Nord. Ces

noms se presentent actuellement, soit sous la
forme du cas sujet, auquel cas ils sont feminins,
soit sous celle du cas regime ; ils sont alors
devenus masculins. Les textes anciens permettent
de constater la coexistence des deux formes.
L'Aubetain, par exemple, affluent du Grand-Morin
(Marne, Seine-et-Marne), est qualifie de fluvius
Alba dans un texte du VIIe siecle; on le- re-
trouve sous les formes Albeta en 1213, Aubetain en
1231, Aubete, alias Aubetin en 1675. D'autre part la
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Dive, affluent de la Vienne, et la Dive, affluent du

Touet, s'appelaient au Xe siecle Divain, ä en juger
par les expressions fluvius Divane, alveum Divane,
qui se trouvent en 916 et en 994. Dans le domaine
franco-provengal, auquel appartient notre pays, la
terminaison d'origine germanique n'est plus -ain,
mais -an (ecrit aussi ant, and, ans, ang, ens, ent).
L'Herbetan, affluent du Guiers-Vif(Isere),est appele
ruisseau de 1'Herbette en 1695 ; la Vesonne, affluent
de la Gdre (Isere), a du posseder trfes anciennement
l'accusatif Vesonnan, ä en juger par un acte d'en-
viron 973, oü on lit : rio Vesonnane.

La coexistence des deux formes Thiele et Talent
me parait devoir ütre expliquee de la meme fagon,
Thiele representant le cas suj et et Talent le cas regime.
Chacun sait que, d'aprds la geographie offlcielle,
l'Orbe prend le nom de Thidle a partir du point oü
eile regoitle Talent. II serait plus juste de dire que
le Talent reprend le nom de Thiele ä partir de sa

jonction avec l'Orbe. Les textes anciens montrent
en effet que le Talent est constamment qualifle de
Tela ou Thela. Le cartulaire de Montheron ne eon-
nait pas d'autre denomination : in fluvium de Thela.
1142, (Memoires et documents publies par la So-
ciete d'histoire de la Suisse romande, XII, 4). in
flumine Thela vocato, 1154 (Ib., p. 13), etc. L'abbaye
de Montheron est generalement connue sous le
nom d'abbatia de Tela (Ib., p. 10, 33, etc.) Un texte
frangais de 1249 l'appelle la maison de Tele (Ib., p.
65.) II serait interessant de retrouver les formes
flUvius Telana, ou Telane, ou de Telana. Mes recher-
ches sont restees infructueuses sur ce point. Peut-
etre quelque lecteur de la Revue historique vau-
doise sera-t-il plus heureux. _ Jean Bonnard.
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